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·. 
Notes explicatives 

. ; 
" Sauf indication contra.ire, le teme "dollar" ($) s'entelld du dollar des 

Etats-Unis d'Amerique. 

L'uni.te monetaire du S8negal est le franc CFA (F CFA). Durant la periode 

sur laqu.elle porte le present rapport, la valeur ~~u dollar en F CFA etait : 

$ 1 • F CFA 202,00. 

On trouvera clans le present rapport les abreviations de cara.ctere technique 

sui vazrt es : 

DB05 Demande biologi.que ~~ ox;ygene a cinq jours 

DCO Dem&nde chimique en ox;ygene 

Jfi'S llatiere totale en suspension. 

Les appellations employees dans cette publication et la presentation des 

donnees qui y figurent n'impliqu~nt de la part du Secretariat de l'Organisation 

des Nations Unies a.UCU!le prise de position q\\a.nt au statut juridique des pays, 

tf!:-ritoi:::-es, villes ou zones, ou. de leurs autorites, ni qua.nt au trace de leurs 

frontieres ou limites. 

La mention clans le texte de la raison sociale ou des produits d'une societe 

n'implique aucune prise de position en leur faveur de la pa.rt de l'Orga.nisation 

des Nations Unies pour le developpement industriel (OHtJDI). 

Ce rapport preliminaire n'a pas encore ete analyse par les respon.sables 

du Programe des Nations Unies pour l'environnement (RroE) _et de l'Organ1sation 

des Nations Unies pour la developpemen-i industriel (ONUDI) qui, par consequent, 

ne pa.rtagent pas necessa.irement, pour le moment, lea points de vue presentes. 

.. 
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La mission de l 'ONUDI, rialisee du 25 mai au 14 JUl.n et du 27 juin au 

ler juillet .19&:> en Re.?Ublique du 5enegal dans le cadre du projet EP/I'lfr/79/009, 
ava.it pour objectif d'evaluer le type et la quantite des polluants industriels 

deverses en milieu marin, ainsi que l~- 1~~·uc. .. :·_•n ~n vigueur et les method.9s 

utilisees pour l'evacuation des dechets. 

Il existe, au S8negal, un grand nombre d'industries et les plans d 1 exp!.llsicn 

industrielle sont importants. Une large part des dechets industriels rejete~ 

en mer est loc&lisee dans la pre&ql:'tle du Cap-Vert et presente un danger de 

pollution, not8Dlllent dans la zone du Port et de la Baie de Hann. De plus, pour 

le moment, la plupart des egouts de la ville de Dakar sont deverses en mer par 

plusieurs conduits si tues le long de la wte. 

Diverses institutions du gouvemement s'occupent d.es problem~s de l'envi­

ronnemc~t e~ il eriste une legislation relt.tive aux problemes J.es dechets 

ind.ustriels. Cette legislation sera renouvelee proe~ainement. 

Le consultant, apres des visites a la zone cotiere et aux usines, et a l'aide 

des_reponses fournies par un questionnaire, a d~termine les qua.ntites globales 

des principaux polluants marins d'origine industrielle, qui se sont averees 

importantes, et l'incidence des decharges d'origine domestique en mer. 

D1une ma.ni.ere generale, l'ad.option de la nouvelle legislation en cours 

d'elabore.tion et la mise en pl~ce d'un organisme de contr8le et d 1 appui tecruiique 

sont recommandees. 

Pour le tre.itement des dechets, on conseille le choix d 1 une technologie 

simple, deja testee dans d'autres pays en voie de developpement et ada.ptee aux 

conditions d9 developpement technique du senegal. La. participation active des 

cadres techniques qui se trouvent au 5eno~£.l est anticipee aussi bien au niveau 

de la region de l'Afrique de 1 10uest .. 
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INTRODUCTION 

Dans le cadre du proje.t EP/Iwr/79/009, intitule "Etude des polluants marins 

d' origine industrielle dans l~ region de l 'Afrique de l'Ouest", entrepris par 

!'Organisation des Nations Unies pour le developpement industriel (ONUDI) en 

cooperation avec le Programme des Nations Unies pour l' environnement ( ?.ruE), 

l'ONUDI a realise une etude sur le tn;>e et la quantite de polluants industriels 

d'origine industrielle deverses dans le milieu marin et sur l'etat actuel des 

methodes d f eva.cuation et de geFtion des dechets. 

Le but de ce pro jet est d' etablir les donnees techniques d.e base afin 

d'aider les gouvernements a definir les activites concretes qui pourraient etre 

mises en oeuvre dans la region pour limiter la pollution marine d'origi.ne 

industrielle. 

Etant donne les problemes ecologiques que pourraient susciter les entreprises 

industrielles en a.ctivite et les nouveaux pro jets ind.ustriels, 1 'ONODI a decide 

d'envoyer, dans cbaque pays, un expert specialiste de la. lutte centre la poll~ion 

industrielle, pour obtenir les infoma.tions disponibles a ce sujet. 

La. tache de l' expert consi stai t a : 

- Entrer en contact avec les cadres gouvernementau.~ competents pour etablir 

l'etat actuel de la legislation contre la pollution ind~strielle et les 

previsions d.ans ce domaine; 

- Visiter, dans la mesure du possible, les plus importants etabli~sements 

industrielP- du pays pour observe~ les methodes d'eva~ua.tion des dcchets; 

- Remplir, pour chaque installatio~ visitee, \lll questionnaire portant, 

entre autres, sur la C!ualite et la quantite. de polluants decharges. 
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I. SITUATION DE L'INDUS'I'RIF. 

A. Caracteres genera~ 

La Republique du Senegal a une population d'environ 5 millions d'habitants. 

Dakar, la ca.pitale et principale ville t!.u pays, compte environ 900 000 habitants. 

Le 5enegal est si tue a 1 1 extreme-ouest de l 'Afrique tropica.le. Le pays est 

tres plat, sauf a l' est. Le climat est :-aracterise par des pluies de saison 

c.baude de plus en plus abonda.ntes du nord vers le sud et par des temperatures 

qui croiss6llt du rivage vers l 'inter:!..eur. 

Les deux principa.ux fleuves sont le Senegal et la Gambie. Ils prennent 

leur source A l' exterieur du pays, dans 1.es contreforts du Fouta-Djalon. 

Le littoral atlantique est surtout constitue de dunes de sable et de 

ma.recages, a !'exception du Cap-Vert qui est d'origine volca.nique. Sur la. cote, 

le cli.mat est plus frais qu'a l'interieur et plus sec. 

Depuis :i9"{2, le gouvernement ava.it achete des parts importa.ntes du capital 

de certaines industries et ava.it installe de nouvelles usines oil il eta.it 

ma.joritaire. Le gouvernement contr8le aussi les entreprises de services publics 

tels que l'eau potable et l'energie et possede une part du ca.pita.! des grands 

h8tels de tourisme. 

Cette politique de formation d'un secteur important para.public a. ete modifiee, 

depuis 1977' par .un retour a une politique liberale. 

C'est ainsi qu'el'in de promouvoir l'ind.ustria.lisation du pays, le gouvernement 

a fa.it voter une loi sur les ;_nvestissements qui assure a.ux investisseurs securite 

et rentabilite. Cependant, l'Eta.t coordonne et planifie, a travers les plans 

quadriennaux de developpement, les activites des industries C!ui sont maintena.nt 

pour la plupart privees. 

On peut dire que l'industrie senegalaise compte aujourd'hui au nombre des 

plus notables de l'Afrique occidentale, compte tenu des dimensions du pays, de 

sa population et de ses ressourcea. 

B. Legislation relative a la pollution de l'environnement 

1. Legi&.1.ation en vigueur 

La UgiRlation aur la pollution de l 'environnement actuellement en vigueur au 

senegal fist trea ancienne et inspir~e de la loi franyaise de 1917 portant surtout 

aur les installations dangereuses, insal ubres et incom... . .>des. 
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D'~'..!t~ :p&rt; un contr0le des projets d'usines est effectue par un comite 

inte:nninisteriel forme a la demande de la Direction de l'industrie et avec la 

participation de la Direction de l'environnement, la Direction de l'assainis­

sement et le I·linistere de la sante. L'approba.tion de la localisation de nouvelles 

usines est donnee par la Direction du dooaine, la. Direction de l'urbanisme et la 

Direction de l 'amenagement du territoire qui delivrent un visa. de localisation. 

A l'interieur des zones industrielles etablies, on a prevu une separation 

des industries selon les caracteristiques de leurs dechets. 

Depuis 1980, il eriste un Comite de l 'environnement fome par 

la Direction de l'environnement 

la Direction de l'assainissement 

la Direction de l'ind:ustrie 

la SONEES. 

Le texte actuel du code de 1 'urba.nisme precise 

"11 est interdit d'introduire dans les e~uts des corps solides, des ordures, 

d'y ecouler des eau~ .:;baud.es dont la temperature serait superieure a 45° a leur 

arrivee dans le collecteUl.· ou des eaux acides, residus ou dechets de fabrication, 

d'y ueverser des matieres quelles qu'elles soient, susceptibles de ca.user des 

decradations quelconques au collecteur et aux ouvra.ges accessoires ou d'y donner 

na.issa.nce a des ga.z incommodes, d.angereux OU inflammables." 

La. SONEES (Societe na.tiona.le d'exploitation des ea.ux du Senegal) a.,aussi un 

Reglement du Service d'assainissement qui precise les "modit.lites aUY.q11elles le 

deversement dans le reseau d'assainissement d'eaux usees doraestiques et 

industrielles est soumis et, le cas echeant, d'eaw. plu"iales11
• Pour les e&\U 

industrielles, ce reglement precise : "Pour etre admises, ces eaux ne devront 

et re susceptibles, ni par leur composition, ni par leur debit, ni par leur 

temperature, de porter atteinte soit au bon fonctionnement et a la bonne ccnser­

vation des installations, soit a la securite et a la sa.nte des a.gents du Service 

d'assa.inissement. De plus, elles devront sa.tisfaire a.ux conditions imposees 

relatives au rejet des e&UX residuaires par les etablissements classes a.pres 

correcticn le cas echee.nt (acidite, matieres en suspension, etc.) ••• 11 

"Les entreprises su.scepti bles de deverser ians le resea.u lies h..Ules, goua.:-ons, 

peintures ou des corps solides seront tenues d'installer, au depart da leur 

branchement, un ouvrage de decantation muni d 1une clr,ison siphoide de capacite 

suffisante pour qu'a.ucun de ces produits n•atteigne le dseau. Elles seront 

egalement tenues d'&Psurer le lavage et le nettoyclge reguliers <le ces ouvra.ges ••• 11 



- 8 -

"Les eaux usees ••• en"'rainant pour le resea.u et la station d'epura.tion 

des sujetions specia.les d'ecr.rl.pement et d'exploita.ti~n peuvent etre a.dmises 

selon des cocditioni:t a definir dans chaque ca.s ••• " 

11Quelle que soit la. nature des ez.ux rejetees, il est formellement interdit 

de deverser : ••• des liquides ou vapeurs corrosifs ou dilua.nt~, des acides, des 

ma.tieres inflammables ou sus~eptibles de provoquer des explosions, ••• des composes 

cycliques hydroxydes et leurs derives, notamment tous les ca.rbura.nts et 

lubrifiants; ••• des vapeurs OU des liquides d1une t6mpera.ture superieure a 50°; 

et, d'une fa.gen genera.le, tout corps solide ou non, de nature a nuire soit a.u bon 

eta.t, soit a.u bon fonctionnement du resea.u d'a.ssa.inissement." 

D'a.utre part, "le Service d'assa.inissement se reserve le droit d'effectuer, 

chez tout a.bonne et a toute epoque, tout prelevement de controle qu'il estime~it 

utiler. 

r:~ ::-PclE"Jlen .. , detennine a.ussi que "les uux industriell '?s sui ve:i.t le ::>">rt 

des ea.ux domestiques". Toutefois, celles qui sont pa.rticulierement peu po~ 1.uees 

(notamment les eaux de refroidissement) pourront etre a.dmises da.ns le resea~ 

pluvial. 

2. Pro"OOsitions de lois 

Ces dernieres a.nnees, des actions importa~tes ont ete entreprises en ma.tiere 

legislative et normative par les principales institutions du gouvernc~ent d.a.ns 

le doma.ine des utilisations des ea.ux et de la protection de l'e:wironi.ement. 

a.) Projet de "Code d.e l'eau" 

Prepare par la Direction de l'hydra.ulique, avec la. collaboration d'a.utres 

institutions gouvernementales, ce projet a. deja 1te presente pa.r le Conseil des 

ministres a l'approba.tion de l'Assemblee nationale. 

b) Pro jet dP. "Code de l' environnement" 

Prepare par la. Direction de l'environnement a.vec la. ~~lla.bora.tion d'a.utres 

institutions gouvernementa.les, ce projet a. de meme deja ete presente a 
l'a.pproba.tion de l'Assemblee na.tiona.le. 

Ce projet se compose de quatre titres principawc 

1) Etablissements classes 

2) Pollution des ea.ux ( ea.ux douces et eau:r. de mer) 

3) Pollution de l'a.ir 

4) Pollution sonore. 
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La. redaction du Code de l'environnement a ete hannonisee a.vec le Code de 

1 1 eau qui a ete prlsente presque simulta.neraent. Pour les eall.7. d.e mer, le>. reuai.;tiu:u 

se base sur les dispositions de la. Convention internationa~e de 1954 pour la 

prevention de la. pollution par les hydrocarbures. 

Pour les nouvelles insta.llations, il sera. obliga.toire de fa.ire une decla­

ration etablissact la nature de la. pollution, la. qua.ntite des pollua.nts et les 

mesures eta.blies pour leur reduction. 

Le projet de code presente prevoit des exonerations du paiement des droits 

de doua.ne et des taxes pour tousles materiels importes pour l'elimination de la 

pollution. 

c) Etud.e des nonnes 

La Direction de l 1 en~rironnement etud.ie ~ctuellement deu:c projets de nonnes 

et l'installation d'un labora.toire de contr0le 

Non!les d'environnement industriel 

Ces normes etabliront les limites techniques a respecter pour chaqu~ categorie i 
de dechets industriels. I 

I 
Les normes seront strictes et ega.les pour toutes les installations du meme I 

type dans tout le pays. 

Les entreprises dont les dechets depa.ssent les normes devront payer les 

amendes et les taxes corresponda.ntes. 

!fo11nes d' analyses 

Ces normes etabliront les techniques d'a.na.lyse des dechets. 

Laboratoire officiel 

Designe prochainement, ce sera proba.blement .un des labora!oires existant_d.,ans 

le pays qui, par consequent, sera renforce afin d'accomplir cette mission. 

d) Code de l'assainissement 

La Direction de ~'assainissement a en projet un code de l'a.ssainissement. 

Un brouillon du code a. deja ate redige et se trouve a.ctuellement en revision. 

Le code contiendra des articles specifiques sur la gestion des dechets industriels. 

On a previ:. que lea r.ouveauz projets d'insta.lla.tions industrielles devront etre 

approuv~~ par la Direction de l'assainissement en ce qui concerne les dechets 

i~~~stri~ls, en affermant le procede actuel. 
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c. Actions preYUe~ dans le cadre de la Decennie internationale 
de l'ea.u potable et de l'assa.inissement 

Dans le programme du gouvernement pour la Decennie, "l'evacuation des eau:c 

usees et des eaux pluvial es en milieu ur"oain revet • • • un caractere priori taire". 

D'autre pa.rt, le programme etablit Cfll'''il convient de signaler l'importance 

croissante des besoins industriels tant en ~e qui con~e!"ne l'aJimentation en eau 

que le tr..l.itement des eaux usees". 

Pa.rmi les objectifs du plan, on releve que pour l'assa.inissement on prevoit 

(Ve Pl.an) des depenses de 30 milliards de Francs CFA pour les postes suivants 

"- Poursuite. et realisation des grands travaux d'infrast:n.=.cture etud.ies 

au IVe Plar., notamment assa.inissement des capitales regionales, de la 

ba.ie de Soumbediounne et de l'Universite, de Dakar et ses environs, 

- Mise en place d'une legislation pour l'application des normes 

d'assainissement." 

D'autre pa.rt, le gouvernement a elabore un programme national de fornia.tion 

de personnel qua.lifie (techniciens superieurs, ingenieurs technologues, 

techniciens de l'hydraulicn;.e, techniciens d'assainissement). Un effort sera 

fait pour conserver les a.gents formes dans les structures a.dministratives. 

D. Zones in.dustrielles 

1. Genera.lites 

La. plupa.rt des industries sont loca~isees dans la presqu'ile du Cap-Vert, 

dans la ville de Dakar, dans la zone du port et ses environs et sur la cote de 

la ba.ie de Hann, y compris le secteur de Thiaroye jusqu'a Rufisque. 

Cependant, il y a aussi des industries dispersees dans toutes les regions 

du pays. 

La. liste ~es industries qui rejettent leurs dechets directement ou i~direc­

tement en mer se trouve dans le tableau 1. 

Le tableau 2 montre les nouveaux projets en cours de realisation ou d'etude. 

( 
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'!'~bleau 1 

Principales Usines Industrielles avec Dechets Potentiellem~nt Polluants · 

Localisees sur la Zone Coti~re du Senegal 

(Sources: Rapports de la Direction ~e l'Ind~strie 1974 et 1976) 

Loca- Production 14 - 75 Personnel Uni tees 
lisa-

. 
Obs er-· Industries tion Type Quantite Unite 74 - 75 Visitecs vat ions 

- I 

Industries 
de la Peche 
et Conser- .. 

varies de 
Poissons 

. 
CDS D Conserves de 5020 t/a 805 

thon (18000) 

ADRIPECHE D Poi.; sons et 7055 t/a 300 x 
crevettes 

' 

SAPAL D ·Conserves de 4114 t/a. 433 
th on 

SUR GEL D Poisson et 1860 t/a 95 
crevettes . 

AMER GER z C.:-evettes. 100 t/a. 152 
' t/a PROCOS D Poissons et 1540 60 

crevettes -

SPAC D Poissons et 1250 t/a •79 
crevettes (3000) 

CRUSTAVIF z Crevettes 240 t/a . 60 
- . 

SOSECHAL D Crevettes 600 t/a 145 
.. 

SOPESEA D Poissons et 4900 t/a 155 
crevettes 

. 
SENEPESCA D Poissons et 1200 t/a -

/ 
crevettcs 

SAFCOP D Poissons divers' 1200 . t/a -
SO PAO D 695 i t/a l Poissons et 1 -

I crevettes I : I I . i I 
j 

' I 
! p . d" I 1080 

I 

t/a. : 
SARDii~ .mu c D Olf:SOT.3 l Ver!::• - I 

I I i 
I I 

I 
I I 

PROPECSEN z ' CrevEJttes 100 I t/a -I 

i ' 

I 1 I ~ 

I : - . --- .. -

l . 
I 

I 

I 
r 

I 
I 

I 
I 

! 
I 

i 
I 
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Loca- . 
lisa-

Production 74 - 75 Pcr::onncl Unitcc:J 
Obncr-

Indu~trics ti on Type Quant.itc Unite 7 '1 - 75 V5.s it. C:cs vat ion:; . 
I 

I 
.Fabrication I .. 

do Fa.rine 
de Poi.s:;on 

! 
I I 

AFRICAZCYrE D . 'Farine de 2000 I t/a 78 x l Poisson 
I• . 

s/n I CO?>tl\PECHE. D Pois sons et - 110 . 
f'arine de 
poiss·on 

CDS D Farine de .. - 3000* t/a 
.;; ,. *Ca pa-. ..... .~ \ cite poiSSOL • 

installee 
. .. 

. . 
Huileries 

- ' 
LESIEUR D Huile brute 98700 t/a. 

'l'orteaux 127500 -t/a. 506 x 
?Iui.l e raf fine 15000 t/a. 

PETERSE.i D Huile brute 24600 t/a 
514 x Torteaux 34900 t/a I 

1 

SEIC z Huile brute . 30000 t/a 274 
Capacite ! . 

Amande palmist'? 1600 t/a. ' /' 90000 t a· 
de era.ins: 

I 

. . 

I 
i 

Industries I 
du Lait i 

i 

. I 
SAPROLAIT D Yaourt, la.it, s/n - 120 

fromages, cr~e 
. ... 

SIPL D ·La.it· concentre 15 t/h 80 I x ... 
( sucre et non 

I sucre) 

CODIPRAL D I.a.it concentre s/n - s/n I i 
l ! 
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Loe a- Production 7-1 - 75 Personnel Unitecs 
. 

Industries lisa.- . Ql,~cr-

ti on T,ype Quantitc Unite 74 - 75 Vfoitccs vationc 

Bra::;s eri es 
ct Fubrica-
tion de . . 
Doi:rnons 

I Gazeuses 

SOBOA D Bi~e 150000 hl/a 509 x .. Boissons ga- 195000 hl/a 
zeuses-

I• 

SIB RAS ' D Bi~e 23500 hl/a 111 x Bois_sons ga.- 46500 hl/a 
zeuses 

SEVEN' UP D s/n S/D - _S/D 

SODA MARC D s '"' s/n - S/D I· . 
DIAUO 

Cons.erveries 
de-Legumes 

SOC AS (*) D Concentre de 3150 t/a --filiale 
to.nate 

79 
ae 

. Conserve de 200 t/a ..:SEHIDiAC 

" 
legumes secs 

. 
s/n ' SI DC A D Haricots verts - 12 

ETS GELOT z S/D s/n - 8 

Cuir ~t 
Pea ID. -· ..., . . 

-
BATA D Cuir S/D - S/D X. ... 

SERAS D Cuir et p eau.x s/n - 304 . 

Sucreries I 
! 

I Car.ne a Gucre 
I I ' I I 

t/a 
I 

css I R 25000 
I 

· 1 Sucre raffine 
I : 2700 

I I 70000 t/a 
I ! I 

' 



Tableau l (suite) - 14 -

I ~~ca- I Production 7 4 - 75 I Personnel I Uni tee~ 
.L..l~a- I . - I ObGcr- I "Industrie:l tion Type Quantitc Uni 1.c 74 - 75 Visitcc3 ~ vation~ 

·Industries 
TcrtilP.3 

-. 
. .. . . - ... 

CCV D 
.. Fils de coton · 670 t./a 140 

SOSEFIL I D "Fil A coudre 220 t/a 145 
, ·. 

ICOTAF D Tissus divers 8,9miD.ia11 m/a 1000 Couvertures de 100000 p/a 
co ton 

SCYI'IBA- D Tissus 2!)millicn: m/a 
900 SD1PAFRIC Fils - 300 t/a 

Raf fina~e 
et Lubri-
fiants 

. 
. 

SAR . D Prodllits 600000 t/a 192 I 
raff in es 

-
CSL D Huiles 12600 t/a . 34 

I 
. . 

' 

:§ngrais 

. SIES D Engrais 114600 t/a 
Sulphate _d 1 2000 t/a 

328 x 
Aluminium 
.. 

SSEPC D Aliments de 5000 l.t/a 
be\ail 

Insecticid~s, 1690 t/a 52 
fongicides 

t/a A.erosols 84650 

I 
' I I 



I 
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Tableau l (suite) 

. ~= .__ __ Pro __ du_c_t_i_o""'n_7_1'_-_7_~ ....... ---t Personnel Unitec:> II Obcr.r-
Inductr1e~ •. """"O "-·--1.i"tL Un•tc• 74 75 v1· ·•• t" .. ion ~., "l.W<M• ... .. - :a ... cC3 i w i.nnc 

S&vons et 
Detergen::s 

lJSOl 

I· 

SAP , 

LU> 

• 
SPs 

. 

Entret>rises 
Pha.rmaceu-
tig;ues 

VALDAFRIQUE 

· SIPOA 

Pe:intures 

SAEC 

. 

La Seigneure 
Af'riquo 

D • 

D 

D 

D 

D 

D 

·D 

D 

i 

·Savona de 
•Gge 

Savona 
Boagies 

Pmdres 
. D8tergent• 

liquid• 

Savons em-
ball es 

Pastilles 
Pastilles 
Poaaades 
.&.lco/menthe 
Insecticides 

Comprimea 

.. 

Vernia . 
Coulei1rs 
Siccati!s 
Diluants et 

aolva.nts 
Mastics 
Enduita 
Peintures ~ 

l r.eau 
Autres pein• 

tures 

Identique 1 
; cclui de la 

SGG 

18900 t/a l8o x 

' s/J) - 52 s-;r, -· 
960 t/a 25 240 t/a . 

. 
S/D 52 

Zl 3&ill e ~tu.is 
280;mille 

1 
oites 

477mille atubes 64 x 
26&nille :riacona . 
8o0nille '.·i,ombes 

l3QiriJI ai• 

l0m1lia9 /a ~ 
0. lml.l:ian 

. 
I 

38""" x .. 
14 87 
o.~ 

:151 I 
i I 

I 57 >2215 I t/' 
l 95 I 
·910 I 
I I . 
I 

~888 I 
I . I 

I I 

I 
. 

I 1475 t/a ' I 
I 

I I 
I 

i 



Tablca~ l (suite) 

Loca- Production 74 - 75 Pcr:;onnel Unitc~!l 
Obner- I lisa-Industries -tion 'l'y"pc Quantit6 Unite 74 - 75 Vicitc~ vation:: j . 

I 

lHtumes· 

. . . . 

I 
.. . - . - - . 

COLAS D .. »nulsion de 3000 I t/a 
bit\Ame 

. . 
. 

»nailleries . 

JmtAS D Articles en 2300 t/a 162 . 
imail 

Mati~es 
Pl~tiaues 

i . 

SENEPLAST D Articles en S/D - 74 . 
P.lastique . 

SIAP· D Chaussures S/D - -~ 
plastiques . 

' ' \ . . 
PES D Mousse de 346 t/a 17 

pol.yuretmme 
. 

SD1PA D Chaussures lmi:l.lia:i IPll.ires/ 
plastiques a 

Gaines, sacs. 1100 t/a 111 
··aachds . '1'111' : ux et ao· t/a 

profiles 
Articles 18o t/~ 

injJ!ctes 

CCIS D Granules PVC S/D ' - 36 I Tubes et 500 t/a 
profiles I I 

I I 
I I . 

DfSD.tE D Ma.telas en 85 t/a 13 I 

mousse i 

I 
i 

I ' I . 
I \ m3!a 

I 

SOFA?J·3X D 1 
Polystyrene 2012 I 1 . 

I .. 
i 

I . I ' I I ' I I 
I ' 

I 
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- 17 -:'able~ l (sui~e) Loca.- t---o;Pr~ ..... 'i"".""".~ ... ~--,ir:4:--..,.......---i p-.... onncl 
lica- Ouwc .. ion J - 17 ._ 

Indutries ti on t--T,yp-c ___ _,,i-Qum-1_t_i 1.-6~-U-n_i_t~o' 

·-..1..·-·-~ -­. .. 11vu .. ·~ .&•.;•• 
Met~Jli"l'Ues . . 

74 - 75 
Uni 1.cc:i 

Vi::i tee::. 
Ok:cr­
va ti l')TI:: 

I -

1------+-----+-------------+------...... ---+--------+------...._----; 
VIIBOIS D 

,. 

Fonte 
Bronse 
iluminim 
Zinc 

J'oadrie de 
tonte, 
'bronse, 
aJ.liagt!S 

S/D 

119 
4 
0,344 
0,357 

SiTJ 

70 

S/D 

t/a 
t/a 
t/a ! 
t/a 

~/a 

11 

10 

S/D 

30 

1--------+-----+--------------------+----+--------------~---~ 
Pabri eatio?? 
Ol1V°r"-R"es ~ 
metaux 

~-------~---------------,------------~----------------~ 

·I 

Tretilerie 
de Dakar 

SODAC<:.t 

VI~.AUD 

I SOPOr.ICRO 
I 

L~OAVRE 
. I 
. : Autre!i 

D 

D 

D 

D 

D 

D 

D 

D 

! D 

Fil cle tc 
Barres en !er 
'l'reilli• 

,rillages 
Clous, poutee 

:1000 
50 

; 450 

t/a 
_t/a 

I t/a 
• i ~; .. 

Resaorta 50 · ; t/a 
Tips I llOOOO I 

4 
1 I 

Pitts •etalliqu• 600oo I u/a 
'l'onnel eta 95000 1 u/ a 
Bidona 1850000 j u/a 

Boi ta J. con- : S/D -
IG"Vn I 

!alballaces I 

660 

•4'talliquea ' 
~ i 

Charpenta 1 

aetalfiques i 

Ccm•truction 
met.,llique 

I 
: S/D 

Construction• 

: 
I 
I 

. I meta11iques : 

! Pol!.ssaee, ' 
: ralvanoplastie 

111enui1erie 
metall ique 

S/D 

S/D 

i Fenetrea metalliq'. 177 

~ S/"J I S/D 

t/a 

I -I 

I 

I ·I· 
I 

I -

I 
I 

1· 

' I 
I 
I 
I 

S/D 

71 

175 

6o 

82 

41 

25 

26 
130 



-

. 
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Tableau 2 

Principal.es uni tea industrielles en projet qui seront 
potentiellement Jiolluantes pour le milieu mar~ 

A) PHc.n:I'S PIITl~If/,UX 

llHITES P!WDJCTIGI UY.;,\ LI SAT::: O:I CHA Il<:!i! PC;LLUll!'~·E . 

Production d•en.:,"'Tais Geo t/ j d' acid.e Dakar 
phospi1orique et (Duplication 
d•en.:,Tais gri!.r.~~ de SI~) 
les (50-50) 

-

Extraction Non dete1-:.;.in"e Ca.~~ce 
de petrole ( ~JX!n .. ar~ des (e:-: r.ier au iuiportante tStudes) la.rge d,e;g 

cu~es) 

' 

li:xten :..ion ~~ la s/JJ S/D importa.ntc 

&R (Socicte Afri-
cai.ne de Raf finage) 

. 

Industries 'l'ext iie s 2~ t/a. coton Kadac importante 
(SOFEXKA) . 

Production d' amid~n noii detaminee no:.il dAteminee 
et•glucosc 1 partir 
de manioc 

Sucre et al cool non j.eteminee non det.cr;nineo . 

-

. 
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Tableau 2 (suite) 

B) rRO.rnl'S A TROIS BS . . 

OOTl:3 '1'YPE Rm!Qf I?IVESTI~E!-llall' ~PLOI 
lli.lliona f CPA 

• 
IOOI'il' Textile Cap Vert 2000 127 

SIPL ' Cap Vert , Laiterie 491 55 . 
sauces Huilerie Cap Vert 485 30 

Jus de 
Pru.its Jus Ca.lallaDce 317 34 

..IJt1!!RWm Piche Ca.Q!J!lance 827 126 . 
-

A.GROCAP Aliments Cap Vert 363 76 

• Frooa&eriE " Ca!a.mance 72 --
SOSAClIIlt Chimie Ca;> ·vert 45 21 

PDrsm Peintures Cap Vert 10 22 



..... • ... ... ,, .. • • • • .. ' ' ' • • ' .. 1 
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'~ Zons tranche ind.u.ririelle de Dakar 

La Zone tranche indu.atri.elle eat situee entre Thiaro7e et Rutiaque au sud de 

Dakar. Elle occupera e pbaae finale 450 ha. 

• 
Le plan directeur de la zone a ete piblie en clecubre 1973. Qiutre e4treprisea 

y sont deja i.nstalleea (pieumatiquea et ch•brea a air, gants, briquets, v@tements 

de sport} et une est en coura de construction (metallurgie). 

Dane lea deux proci:laines annees, on prevoit l 'installation de 8 ou 10 nouvelles 

usines clans lea W...in~a auivanta : concentre de tOll1tes, bonneterie1 tilature 

de lai.ne1 chautf'e-eau1 carroHerie1 conserves de viande1 produits pharaaceutiques1 

el61ent• de construction en resine. 

Le plan directeur & pHVU UD 871J'teme aepara:tit d'evacuation des eaux. 

Les eaux pluvial.ea collecteea en surface par un reseau de caniveaux et de canaux 

aont rejetees directement en mer. Les eaux uaees aeront rassmblees au .ru.d de 

chacune des deu.x parties principal es. Il est prevu de les trai ter dans d.eu.x 

stations d'epuration separees avant leur rejet en mer ou leur reutilisation 

partielle ou 'totale. 

One etude engagee par l'OIUDI et realisee par wi bureau d'etudes a recoanande 

la construction immediate d'une station d'epuration classique de 2 000 m3/j. 

Cette station, actuellement en construction, est moderne, complete et tris 

lleCaDi&ee. Il 'J' &Ur& des bas&in8 d I aeration, Cl&rifiC&teurs, digesteurs de bo\leSt 

lits de secru..ge, etc. et pluaieurs etapes de po:nP8«9, 7 compris d.eux pompes du 

t;ype "Vis d • Archimed.e". 

E. Resul tats des visi tes d 'usines 

Le tableau 3 preaente lea resultats du depouiliement des questionnaires 

remplis lore d'un certain nombre de visitea d'usines ettectuees par l'expert. 



ProdunUon 
I nduatrh• 

Type 74 - 75 

ADRIPECHE n>i••on• 7055 
et creveu .. 

U'RICA.ZOTE Farin• de 2000 
•olaeon 

-·--·------ ~--· 

UCA.S (l) Coneervea de -
TOLL l'swa•• et 

conoentre de 
tCC11&tH 

LESIEUR Hui.le brute 98100 
(2 uaina•) Tourteaux 127500 

Ruile rattinM 15000 

I 
I 
I 
I 

I 

' I 
I 

: 

Tableau l 

Prinoipalea uainea viait,ee dana la zone de Dakar 

-
Par•onnel UtiliaBtion d• l 1 eAU Eaux ueh• 

--~-

19 - 80 UniU• 74-75 79-80 !!a\O Ua~oe IDobit S1•· TraUe- Rejet Ana- Sou• 

\'"'• mant lYBH ProduU 

12000 t/a )00 )00 ,. Lavar,e produl.tl S/D Bon !n llW Oui -
(70.') Lavane cnninn• 8114 

m Uea«e• oani..-0 ~6000 J'S . En •• - -
FabrioaUon d< ml/ 

glace 111018 

5000 t/a 78 . 420 M NeU01&&• !~ Ion Sn ••r - -
(1) Condenea t eur =5111 
(5~) DR 1 Produih ) -~. p 

J>P 'ChaucU'r .. (2) • 

--- --- ..__ --·- I'- - - - - - - - - --- - - - - -- --- - -

)000 t/a .. 40 (.Voir AFRIC AZO'l'I) IAfi-
i••nb pour 
anim&ux 

100000 M Refl'oid.iooemera. 260C p En mar 
125000 t/a 506 460 Nettovare m~/ l ~) 

20000 DR Lava&• boutO.D.ea ~W 
Uoine No. 

et Cute (l) m / Siii Non Egoute Oui (4) 
(**) (en mer) 

1~~ 
. .!!!.2!! 

UlinaNo. 2 S/D Au1z'oa \DlgH 
(Sanitair .. , 900C Non • Canali•. 

)~) ChaudU.r .. , ral/ Pluvi"l e 
eto.) 11018 (en mer) 

. 

I , 
I 

I ' I ... ,, . 

Ob•er-
vaUone 

( 1) l'\ltur : 
10000 t./a 

(2) SM• 
entretian 

-•~n!,!t_ -
(l) Locali-

eiea aveo 
Af'ricaaoh 

(1) 2000 
bout/j 

400 fU11y'j 
l tut-200 1'• 
(2) Wins 

ctwJue ·.wine 
(l) Peth 

decal t.eur • 
(4) R4oupera-

Uon .s• 
huile 

I ' ,.. ____ 

N 
....... 

,. 



· Table~ (suite) 

ProdunUon Pereonnel Ut.ilimat.ion de l•eau 
In<t.l•tri .. 

'IYP• 74 - 75 79 - 8o Uni·Ue '14-75 79-8o Eau Ueas•• Debit 

24600 RetroidhMllt. PETERS DI 11\lil e 'bnte 50000 t/• 514 350 DR Chaud1'rea 
-~h (l) Tovteauz 34900 65000 Uoage• aanit. 

Fabrioation 
t1~) de• tou.rhaux 

(l~) 
(~) Lavage d•• 

rQ'\a (2) 

SIPL L&U ooncen- CapaciU 16000 8o 150 DR F&brill&tion 
tr• (eucr• 15 t./b t./a - du lait (1) 

' P./D •t non aucr•, Retroidieoe~ 
ment. (2) 
Chaudi\r·H 
Net.toya1ro 
U•a1roa oanit.. 

SOBOA. Bi~o l'.)0000 300000 hl/a 509 558 DR 
FabricaHon 

41000 Boisaon• 195000 300000 hl/a pro du it& 
m I ca••u••• llottoyage 
mole bouteillea 

~100,:G) 
Netto7age 

50,4) Olaoe 
Uc1ureo aani t. 

SI BRAS Bi\1•e .. 
23500 35000 hl/a Fabrin1ot.ion 111 165 DR, 

B;>iaoon11 46500 165000 hl/a produito 18000 
Het.toyAge bout ml/ gaawaoa 
notroidiaaemt moh 

~491') (1) I 
I 255~) Chaudillroa . 
I , 

Uouea Sa.nit. 

S/D \ 200000 •'I• S/D 
. 

50 200 DATA Cuir !'raitement 
{tannarie) 

: 

I 
(1) Ua~ea aan~ t. m31j 

Dec arnace 2) (l 
• 

I I ' . 

Sy•- Trai'h· Rejet 
tllme ment 

u Ion En ••r 

ao.:Yj 
CanaliD. us lfon pluviala 
(en mr) 

ll!n'outa 

us 'Non 1/3 au 
reoaau 
2/3 en 
llU' 

(1) 

FS 

. 
s 

. 

(3) 
us Non 

lion 

; 

I 

I I 

...... 

.. Oba er-
Ana• Bou• vation• 
lyeee Produi t 

(1) L•ueine 
eera fermle - - en 1980 

(2) 50 l/tu.t. 
x )00 f\.lt~ 
j • 15 •l j 

.. 
(1) En uUli-

eant lait ... -·· en poudre 
(2) Aveo 

rec,ycl :1ge 

Oui Drlche (l) Fo 1ac11 
DO~,~iquell 

qu.L oont . 
vidliea 
r•.JUlUlro-

I 
ment 

' 
1 (1) l.Av11ge I et paoteu-- I rillat\ ln 
, 240 111 I j 
I 

1(1) Seulemert 
Oui la tanrtr1fl 

(s/~ - I( 2 ~ Decharg1t 
nt'cpenbit . 

~ '•,. ' ·U p0n~~~ ~t~!i~~ ~~~!l: 

...,., 

N 
N 



Product ion 
. Poraonn•l 

. I:-:ci:.:strios . 
'IYP• 74 - 75 I 79 - 80 UniUa 74-75 79-80 

S.l.R Produita I 
600000 \ 900000 t./a 192 205 

raffin'8 I (l) 
I ~ (5~) 

I l 
I I i . i 

! : I 
SIES : Engraio, 114600 Ill= · Sul fat.• d' ' - t./a )28 400 

Aluminium : 
Pl Ure :..· )000 , 

I 

! (O',£) 
i 
I 

I ., 

NSuA Savona de lU900 . 27000 t./• 100 170 

1161\age I (4Y,t) l 
I I 
• 
! I 
' I 
' I I 

.. I 

VALDAFRlQUE i Produi ta I Voir l (l) I divers I Tabloau - 64 . 67 

i No. l I 
t I 

. , 
I i 

I I 
I I I • , 

I I 
I : I I 

I . 

Tableau 3 !suite) 

Ut.iliantion 4• l•eau 

Eau. Ua14tea Debit. Sy•- Traih-
nm• ment. 

DR Rcf~oidiaaemt. 
2()n /a (2) 340 
Ch&~4U1roo mill• UB API 

4 m /h ml/an <115 
Nott.oyf\80 ID ) 

Usages oanit. 

M Refroidiaaunt. 
NoUoyage ;m 'l'ransport prod UB 

Non 

i.)R RofroidilJ&emlHf. 
Lavaae 
•rranoport 
Ch11udibro 
· ·,RP.'BB · oi\n it. FS 

DR Lavngo oavon{l 7000 
Chau di 'breB m3/ non u 
Fabrication mo is 
Uaa3t10 oanit. FS 

(2) 

Fabrication )Om'\ Non 
. DR de pro~ita /j u 

Nettoyace 
Ueacaa a~ni t. . 

. 

. - . . , 

O\.iaerva-
Re jet. Ana- Sou.a ti one 

h•aea P:-odui 't 

( l) C:llpaci id 
install6e 

en mer (3) (2) Circuit - !ormd 
(3) Prioe d1 

Puita '°hantillon 
perdu 111ai11 qui nc 

oont pas 
&Jll'l"lfado 

er. mer - P}.ltre . 

lnui ta 
. 

-
I Ill} Circuit 
\can. 

. formd - -,pluviale l(2) Avant de 
(en mor) lea re.'lo-

I tor r..u 
caniveau 

1(1 )PnztilleB 
on mer ' pommadoo 
(2) 

Puita 
,ec."llloo . • 

perdu ~ 74-75 cool 50()nil le 
nacone . 

· ti~idos l.2 

J 

I\) 

""' 



-

•ra\11 eau 3 ( 1.rnite) 

P:-odur. ti on Personnel Utilication do l'~au 
:r.d'.lstries 

'!ype f 74 - 75, 79 - 6o ! Unit~11 I 74-75179-80 Usatres -~·~ ---r----~ebit 1Syo-,Traite- Rojet IJ.na-
1 - t\me reent I lyse3 

Eau Observn.hons 

SAEC Produite divers 
(l) 

( voir Ta.bl eau 
No. l) 

2215 

SOGOCIN . jCiment 370000 

so'l'IBA jTissus imprimeer 23 
s1i:PAFRIQUEI {l} (2) milh 

, one 
lTeinturo (3) I ( imprimes et 
I bonettel"ie) 

jalanchiment, I 300 
!rnercerisace et 
jteinture de I / 
·fils (4) 

2400 
(8/~) 

360000 

(0%) 

36milli 
one 

( 56~:) 
9.6mil­
lione 

600 
(loo%) 

t/a 64 100 

t/a 379 380 

m/a 

m/a 900 1000 

I 
t/a 

:00 I Refroidisuem~ 6600• 
m3/an 

p 
(2) 

Can 
pluvi 
ale 

(l) !'.a titres pr(S;'li­
tr<ia 
Pi~T.i~dn: OxidEr 
do CuiYre UrsagcA eanit. 

bur£>a.u 
usine 

DH I F'ahrim\tion 

DR 

Rtifroidimomt. 
nettoyat!e 
unaf•tlf:I R!\ni t. 
La.Vi.4frtl tissue 

(LIO'}~) 

Refroidissemt 
(circuit foone) 
Chaudil!irea 
Usaaeo aanit. 

2~0 
m /a1 
ciroui 
ferme 

3000 
m3/j 

us 

u 
(2 

non 
F::I 

p 

u 
u 

p 
(5) 

exu 
tarui) PS 

r----

ecouts 
can. 
pluvi­
ale 

Gun 
1Pluvi 

ale 
en mer 

Min. de Plomb 
' I Colornnts oraaniq~< 

.()xi.cle dr, ti tanc 
Ca.rhonnte de Ch(\u:t. 
Rlninr.o 
Solvnr1to 

(on n•utilise pau de 
l•:crcur1: 1 ni de 
uorust: ni de 
n~trog~,yclirine) r: 

(2} 3 b.1c~ do 1.5 
m3 chn.que 

(l )Cape.cite 
Bond 11 iono rri/&. 

(2)l:orn:nle et ! la 
ciro 

( ~)Cap1~cite 2.1mil­
lio110 m/a 

{4 )Ave·:: soude 
ca.uatique 

( 5) Baoein de 4000 ml inatalle, pour traite­
ment a l'ozona (Syat<:mo De~emont nj>n in­
stalle). Le but eat ue recycler bO ~ des eaux 
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D douce 
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Tableau 3 Notes explicatives 

DR du reseau de la SONEES 

DP puits 

M eau de la mer 

SYSTEME 

S st!parat if 

U unitaire 

US uni taire : eaux de trai tement - eaux de pluie 

separatit eaux sanitaires 

SDM separatif eau douce et eau de mer 

TRAITEMENT 

P pi-imaire 

FS fosse septique 

s/n sans donnees 
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!!. POLLUTION GQTI'li'.RF. 

A. Estimation de la pollution c8tiere d'origine industrielle 

Lorsque l'analyse des effluents et leur quantite n'etaient pas connues, on 

a effectue un travail d'e:rtrapolation a partir des donnees recueillies dans le 

cadre de ce projet. On a d'abord ramene tous les chiffres de production a 198o 

de la fa.yon suivante : 

- Production connue, pour toutes les usines visitees. 

- Production d.e 1974, plus ! 'augmentation de la production pour chaque type 

d' industries ou ! 'augmentation generale de la production pendant la 

periode 1974-1980, qui est d'environ 8 % par mois. 

- Production proportionnelle au nombre d'ouvriers, dans tous les cas de 

manque de donnees de proiuction. 

On a ensuite estime la quantite et la nature des effluents a pa.rtir des 

donnees de production par l'application de coefficients standards determines pour 

chaque serteur industriel dans le cadre de ce projet. Les resultats sont presentes 

dans- le '.ableau 4. 



Site de Soc1.ite Produ1ta 
1'1ndustr1t1 

lUil CDS · Coneer,•ee de then 

ADIUPIOCHE Po1eeone et crevettea 

SA PAL Conae1vea de thon 

SUl«lr.:L Poieeona et ~revettes 

:llGl' 1NCHOR AMEllGl!:ll Crevc1ttee 

D~.\(AR P!lOCOS Po1s11one c1t crevettee 

SPAC Po1eeone et cra\ettea 

ZIGUINCHOR CRUSTAlllF Creve\ tea 

DAKAR SOSECllAL Crevettee 

SOPESKA Po1aaone et crevettee 

S~EPK:iEl Poieeone et crevettea 

SU'COP Po111eona 

I 
SO PAO Po111eona et crevettea 

I I 

'l'all\t>llU 4 

Pollution cOt1•re Je eourceu induutr1cllce au 3~n~gal 

Polluante d4oharg4e 1 kg/an 

Pro.iucLion 111111 .. 11 t1 L I lnnoniao 'l'otal 
lllJO'.i M'J'S Sl'lliDt>Ut> 

l!CO a sot• Ph4nolu chrom1.1 

8 534 \onnu 11/ an 96 434 '.> 120 

11 993 tonnee/an 425 76') 102 424 

6 994 tonnt1e/an 19 030 4 i96 I 

3 162 tonnee/an 112 251 27 003 

l 190 tonnu/ an 301 427 95 200 

2 6lt~ tonnt111/an 92 9 ~u 22 3'>7 

2 12') tonne11/an ·15 ff( lU 14"1 

408 tonnee/ an 103 146 3~ 6.1c 

l 020 tonne11/<tn 2')li 366 UI 600 

8 310 tonnes/an 2'H 715 ·11 l ltl 

2 040 tonntie/an 72 420 n 421 

2 040 tonneu/ an 23 052 l 2:!4 

l llH to11ne11/ an 41 943 10 <1)0 

-------

~'luorure Cyanureu Phoaphore 

N 
-I 
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Tabloau 4 (uu1Lu) 

Polluanta d'charg'•• kg/an 

Sl1.e de Societe Produit11 Product1on DOO'j ll'l'S 
lluiluu eL 000 A.loniac Ph,nols To Lal li'luorura Cyan urea 

1'1ndueLr1e graiuuua Aaoh ohro111u 

DAKAR SARDINAFHlC Poisaona l 6)6 Lonne11/an 20 747 l 102 

ZIGUINCllOR PROPECSEN CreveL\1111 170 Lonnea/ an 41 061 ll 600 

DAKAR AFRI CAZO'l'E Farina de poisaon ) 400 Lonne11/an lb 420 2 040 

COMA PECHE Poiaaon et farina -
du po1eson 

CDS Farina de poiseon 5 100 tonnes/an 57 6)0 ) 060 

LESHl.IR Hui.le comestible 100 000 tonnes/an 2 2)0 000 l 950 000 1 400 000 5 5Bo 000 
brute 

Tourteaui: 125 000 tonnes/an 

Huile comestible 20 000 tonnes/an 
rafrinee 

PE'l'l!:RSEN Huile c<>111eatible 50 000 tonnes/ an l ll'j 000 lB ooo 700 ()()() lo! 790 000 
brut11 

Tourteaui: 65 000 tonnee/i.n 

ZIGUINCHOR Sl!:IC Huile comeatible )6 000 Lonn1111/ an 002 Boo 702 000 504 000 12 OOH 800 
brute 

Aiaandes de palae 1 920 tonn11s/an 

DAKAR SAPHOLAIT Yaouria 1 laii 1 -
r roaaag11 1 ore me 

SIPL Lal\ conden•' avec 16 000 tonn11s/an 14 400 21 600 )6 tlOO 
et sane sucre 

CODI PR AL Laii condena' -

Phoaphoro 

N 
m 



Tableau 1 (11uit11) 

Polluanh d6ohargtla 1 kg/an 

Site de Soc1eU Pr0Ju1\a Produ'liion D005 M'l'S 
Huih• ut DCO 

1-oniao Ph6nola Toi al Vluorure C1anurom P:~o1phor1 
11' in<iu11\rio gre.i11t1 .. 11 Ar.oh ohro1111 

DAKAR !' JOA !here 30 000 ionnoe/an 3o6 000 141 900 l)6 000 

Boieeone gar.oueoa 30 000 tonn11e/an 94 500 129 900 237 000 

::.LBRAS Biero 3 500 \onnoe/an 35 700 16 555 39 200 

Boieaone gar.euaea 16 500 tonnea/an 51 975 71 445 130 350 

SEVEN UP Boiaeone aane alcool -
SOC&S Concentr6 do i011&i•• 5 040 tonnoa/an 125 1:155 31 903 64 512 

Ltlgume11 en ooneerve 320 tonnBB/an l 642 2 026 4 096 -~ 

SIDCl Haricoie verte -

l:IATl Cuir 200 000 •
2
/an 5 314 000 6 660 000 1 000 000 ll 000 000 134 000 

SER AS Cu1r et fourrurea -
RICHARTOU css Sucre do oanne 40 000 LonnBB/an 205 200 253 200 512 000 

I 

Sucre raffin.S 112 000 tonnoe/an 574 '>60 708 960 l 4H 600 

llAKAR CCV Fil do coion l 072 \onnBB/an 124 334 62 176 302 304 42ti 428 

S03£FIL Fil a coudro 352 \onnua/an ·1 990 20 416 99 264 140 140 

·- ~ • 



Site de 
SooUU 1 1 indua\rie ProJu1ta ProducU"ln Dll05 

DAUR ICO'UF Ted il 118 14 1 2 •illione!l.;ILll 4b 151 
~ 14 1 2 •illion11 •2/an) 

CouverLur11a 100 000 piicea/an 2 270 

SOTJBA- T4u1tiles 40 •illiona~ ~1111 136 200 
~lllPAFRIC (;qo •illiona .2 an) 

Fil 400 tonnH/ an 10 11)6 

SAR Raftinerie de petrol• 900 000 tonnea/an 113 400 

CSL Lubri fiante 18 900 tonnea/an 2 72<? 

SJES Engraie 114 6oO tonnea/an 
Sulfate d'alW11iniumi 2 000 tonnea/an 

SSEPC Ali•ents pour b4tail 5 000 tonnes/an 
Peatic1d11a l 690 tonnea/an 
Aeroeols 84 650 tonnee/ an 

llSOA Savona de toilett~ 27 000 tonnee/an 61 4")0 

SU' Savon -
Boug1 .. s -

SAD Savon 1111 poudre 1 373 to11n1111/an 9c 

I Deterg11nta liquidee 343 tonnea/ an 23 

8'' r •• 

•rnbluau 4 (11uih) 

MT:i Huil1111 t1L 
grai1111110 

123 540 

5 800 

J4tl 000 

27 840 

72 000 43 200 

2 192 tl&l 

361 6lti 

104 490 7 2')0 

92 92 
2} 21 

F'ollua11ta ddohar•••, kg/1111 

DCO '-oniao 
Phdnoh hoh 

600 660 652 

2tl 200 40 

l 692 000 2 400 

135 360 192 

115 000 23 400 540 

16 065 1 587 17 

I 

1 )l ()1)0 

45} 

113 

Toi.al 
ohro•e 

852 

40 

2 400 

192 

1 440 

45 

l'l uorure C1anurea 

3tl 162 

Phoaphore 

114 6oo 

~ 
0 



S1h de Socith' Produi \• Prod•1ohon 
'1nduetri• 

-
DU.AR SI'S lsavon -

VALDA.FRI QUE 1c-rr1••• 5 541 .000 bof\ee/an 

lcre••• 477 000 \ubee/an 

.lloool 268 000 bou\elllee/an 

PeeUcid•• 800 000 bofabH/ all 

SIPOA lca.pri•b llO •illlone/an 

Sil.'C V•rnia 56 tonn ... /an 

Solvent• 164 tonnH/ an 

lllu\io 61 tonnH/an 

i:nd~.t• prot•oteur• 10) tonnH/an 

Peintur•• a l'•au l 04H tonne•/ an 

.lutr•• peintur•• 959 tonn111/an 

U s.:IGNWlllK Verni•, peinture•, l 'jq} tonnH/ an 
U'IUQUE 11olvante 

c:ous !Auleion de bi\Wla 4 800 tonuH/ an 

NElllS Article• '-aill•• 2 41l4 tonn••/an 

SENEPUST Article• en -
plae\ique 

TuLlfau 4 (uuit•) 

Dlt05 MTS 
H1.uleu •\ 
1rah11ot11 

7 ll 

21 H 
H 12 

ll 21 

1)6 210 

125 191 

207 ll9 

691 557 226 

}2} 4~7 

Polluant• d'ohar1••, k./an 

000 
1-niao Ph•noh .leo\• 

ltl 

~ 

20 

l4 

l45 
)16 

526 

4 o8o 40) 4 

620 

To\al l"luorure ohrotH 

6 

C1a11urH Pho•phort 

I 

I 

... ... 



'l'atihau 4 (auih) 

l'ollu11nt.• d6ohar1•• 1 tt.c/811 

Site Je 
Soci•U Pro.tu it• ProduoUon voo, wrs llull•• 11t 000 "-oniao l'huoh To'•l l'luorure C1anur•• l'tloapbore 

l '1ndualrie 1r111i111111a bot. obrotH 

llAUR SUP Cbau•aurea an pluUque ' 
Pi:S llouaae pol~r4t.h811e 553 t.onnH/an 

5JMl'A Chauaauraa .,. plut.iq\I• 1,6 •1111on pairaa/an 

Saca 110 plut.ique 1 760 t.onnH/an 

~•wt an pluUql&• 128 t.onnH/811 

Ar\iol•• ext.nad6• 268 t.onnH/ 811 

CCJS CPV en grain• - ~ 
oru,au.x 80o t.onnea/an 

DISUR Article• en 110ua•• de 136 t.onne•/ 11n 
pluHque 

VILBOIS l'onderie de ront.• 190 t.onnca/an 46 14 116 2 )0 

tlronae 6 t.onnH/an 2 - 4 - 1 

Aluain1ua -
iinc -

''° ~nt.e, bronae, alliace• -
SAPiL li'onderi• d'alWlini\111 112 t.onnH/ 811 l 120 747 



'l'ali\eau 4 (•uih) 

Polluania d6ohar16a, kc/aJ1 
Sl\e de 
'inclu•- Soc1eU Prodllt1.a Prodllo Uon 

D""5 MTS 
lluiha e\ llCO 

'-niao Pb4nol• 
To\al Pluol'lll'• C1anuraa PbOliphOra 

\rte 
1rali11111• boh chro•• 

llAUll TUll'lLiftlE Pll de tar 1 600 1.onnaa/an 

Di': W.All Barr•• d• r.r 60 ionnao/an 

Grillac• 720 ionnH/ an 

Clolla 1 point•• 800 \onnH/an 

Ha•aor\a 80 ionnH/an 

Barro a 160 000 \onnH/an 

ii'UllC1 Barre• •6ialliquea 96 000 p1•0H/an 

l'(h• 152 000 piloea/an ~ 

Boh•• l }69 000 pieoaa/an 

IWll' Bof\ea de conaerv•• -
~COiii Prot1Ua 1 056 ionnH/an 

SODACOll Cona\l'\lchona -
•6\alliquea 

VllUUUD Cona\l'\lC\iona -
•6\alhClll•• 

l S1POll10RO Poll••ace e\ -
1alvanoplaaii• 

UDlVRI '9nl\raa 
M\all1quea 28} ionnH/an 

1\rNES 
UIWSTIUES - - -- - - ---

'1\)'1'11. 
11 200 Hl 14 949 722 4 164 CIJ') 2"J ')2(1 400 25 510 4 615 ll9 ~5 }ti 90'J n lU 600 

- - - - --
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!. ~~Q~~x d'e~uts le long de la c8te 

1. Ville de Dakar 

En raison de la topograpbie locale, l'assainissement des eaux. usees de la 

presqu'ile du Cap-Vert et de la ville de Dakar est assure par trois reseaux 

principaux et divers reseaux de moindre importance qui se deversent directement 

en mer par plusieur~ conduits situes le long d~ la cote de la presqu'ile du 

Cap-Vert sans aucun traitement prealable, en prod.uisant une pollution organique 

et biologique aux points de decharges et sur les pl.ages voisines {notamment la baie 

de Soiimbe~ioune-, la plage de l 'Universite, la baie de Rann et aussi la baie de 

H'Gor) qui s'ajoute a celle produite par les decharges directes d'ordures 

menageres. 

Il existe trois stations de traitement qui presentent des dirficultes 

d'entretien en raison de l'absence de vidange automatique des boues. Sur les 

900 000 habitants de Dakar et de ses environs, a peu pres So 'f, sont actuellement 

bra~ches sur le reseau d'egouts. 

A c8te des quartiers residentiels de caractere moderne, on trouve en 

peripherie des qua.rtiers depourvus d'egouts. Le :[U&rtier de Grand Dakar est muni 

seulement d'un reseau tres simple de collecteurs. Les eau~ usees sont rejetees 

dans le sable des trottoirs, ou bien dans les bouches d'egouts ou dans les canaux 

a ciel. ouvert du reseau d'eaux pluviales. 

Aux environs de Dakar, il existe deux reseaux d'egou~s qui desservent envi~on 

25 000 habitants. L'un est equ.ipe d'une station d'epuration (a la Patte d'Oie), 

l'autre d'un bassin de stabilisation, a Pikine, depuis 19741 a titre d'experience 

pilote. Cependant, lea capacites de traiteMent de ces deux unites seront 

rapidement insuftisantes. 

A la demande de l'OMS, un bureau d'etudes a prepare, en 1973 1 un rapport 

intitule : "Etude de preinvestissement de Dakar - Approvisionnemeut en eaux. 

Systeme d'cgouts". 

Pour l'assainissement, le rapport etablit un plan directeur a long terme 

de reseaux d'egouts, et, en se basant sur des etudes oceanographiques, propose 

le deversement des eau.x usees au large de la c8te a.pres elimination des maticres 

flottantes. Les etudes ont montre que cec~.etait acceptable s\1.r le plan ~anitaire 

a condition que les emissaires SOUS-f!larins SOient ~uffisarr.ment lon~S (de )50 m a 
la Pointe de Fahn, de 2 000 m sur la. cote mcridionalc pres de Hutisqt.e ct de 

2 300 m sur la cote septentricnale pres de Camberene). 

I 
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~ :-=.rrort !!ign.•1 '! '!'le les industries qui dkhargeront dans l~• reseaux 

et dans la baie de Hann d.evront supprimer les produits tox:.ques 1 deshuiler et 

neutraliser et li.nti.ter la quantite de produits tels que nitrates, phosphates, etc. 

Le plan directeur prevoi t une realisation par etapes. Dans ce cadre, la 

SONEES est en train d'a.asainir la baie de Soumbedioune et la plage de l'Universite 

par l 'interception de collecteurs et de canaux y debouchant, leur ref'oulement 

vers la pointe de Palm, et leur rf!jet en mer, af'in d'a:aeliorer les conditions 

d'hygiene de ces lieux et en vue d'une meilleure frequentation touristiq11e. 

En ce qui concerne l 'evacuation finale, deux alternatives sont pro po sees 

par 1 e plan directeur : 

1) Construction d'une station d'e)IUl'ation centrale (a la Patte d'Oie) 

et conduits de refoulement, et d'une station d'epuration secondaire 

(a Rufisque) par tranches echelonnees de cinq ans plus construction 

d'un emissaire gravitaire i pa..-tir de 1986. 

2) Construction d'un conduit sous-marin1 d'une station de ref'oulement et 

d'une conduite a Camberene plu.s construction d'une conrtiite sous-marine 

et d'une station de refoulement a Ruf'isque. 

Evidemment, le choix dependra de l'evaluation economique des solutions 

pro po sees. 

Le rapport de l 'OMS precisait que la solution la plus avantageuse est la 

deuxieme, consistant en la decharge en mer. A Soumbedioune et Ruf'isque, c'est 

cffectivement cette solution qui a ete ret~nue, ~ais il a ete decide de remplacer 

lea stations de la Patte d'Oie et de Piki.ne par une station d' epuration central.e 

situee dans la grande Ri~e malgre le codt qu'une telle operation represente. 

Les eaux epurees pourraient etre utilisees pour l'ir~igati~n, sous reserve d'un 

contr8le sanitaire serieux. 

D'autre part, un projet pilote de recharge des nappes souterraines par les 

eala :>laviales est en cours de realisation par la Direction des etudes hyd.!'auliques 

avec l'appui du PMUD, sur financement UBSO. 

En tenant compte du t.Ut qu'environ 50 1o dss ir.aisons de la ville de Dakar 

sont branchees au reseau d'egouts de la ville ou rejettent les eaux usees 

directement en mer, on peut deduire que la ch.u-ge en DB05 causee par les activites 

domestiques eat : 

54 gr DB05"'ha.b. jour x 900 000 hab. x o, 5 x 365 jours/ an x 10-6 tonnes/ gr • 

8 870 tonnes DBOI an 



La charge en DBOS d'origine domestique est comparable, pour le moment, 

1 l=. c:=ge d. 1 ~!'i~..?le ;"d_m:ri~!'i~ll"~ 

2. Principales villes c8tieres 

- Saint-Louis : Sur une population totale d'environ 150 000 a 200 000 habitants, 

seul.ement 25 000 a 30 000 sont desservis par le reseau communal. d'egouts. 

- Ziguinchor : 100 000 habitants sans reseau d'egouts. 

- Kaolac : Sur une population de 200 000 Labitants, on espere avoir 

40 000 habitants branches sur un nouveau reseau d'egouts muni d'une 

station d'epuration. 

- Rufisgue : Sur 50 000 habitants, un nouveau reseau d.esservira entre 10 000 

et 15 000 habitants, et se deversera directement en mer. 

c. ~ituations particul.ieres 

1. Pon da Dakar 

Le port de Dakar presente des problemes de pollution importants principalement 

a cause d"!s rejets d'hydrocarbures par les bateaux. 

Les vents, soutne.nt normalement du NE au SE, augmentent la concentration 

des polluants, hydrocarbures et ordures d.iverses flotta.nt aux coins des bassins. 

Les services d'entretien du port pompent les hydrocarbures (une pompe Vortex est 

actuellement en reparation) dans des camions-citernes. Les hydrocarbures sont 

f'inalement ~rill.es. Un arrangement avec la Societe africaine de raffinage, SAR, 

qui devait recevoir les dech~ts, a echoue dil a la faible teneur en hydrocarbures 

des dechets et aux impu.retes presentes (principa.lement des phosphates). 

L'Administration du port etudie un projet de decantation et flotta.tion pour 

concentrer les hydrocarbures a 5-10 "f, d'eau selon lea demandes de la SAR. 

Une grande cond.uite d'eau pluvial.a debouche eg-olement du centre de la ville 

de Dakar dans le port. De plus, les dechets de plusieurs usines (notamment des 

industridS de la peche et conserverie9 de poissons) sont deverses dans le port. 

Les installation~ portuaires pour l'embarquement des phosphates de Thies et des 

phosphates de Taiba produisent egalement d'importantes qu.antites de poussieres 

entr.a.tnees vers la 14er. 
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L' Administration du port a un pouvoir de cont role important sur l 'environ­

::e::et du ~rt ~n f~i t d,, l~ reglementation internationale en vigueur. De fa9on 

pratiqu~, elle exige la prise d'echantillon period.ique de dechets industriels ou 

produits par les bateaux et les fait analyser par un laboratoire reconnu. 

2. Fleuve Senegal 

L'Organi~ation de la mise en valeur du fleuve Senegal (OMVS) resulte d'une 

convention signee en 1972 par la Republique du Mali, la Republique islamique de 

Mauritania et la Republique du Senegal dans le but de developper le bassin du 

neuve Senegal. 

Le programme a court et moyen terme comprend : 

a) La realisation d 'une infrastructure regionale ( un barrage regulateur a 
Manantoli, un barrage antisel a Diama, plusieurs ports); 

b) Des etudes de rentabilite; 

c) Un developpeme"lt sectoriel {-agriculture, elevage, sylviculture, mines, 

industrie, transport, sante). 

En vertu de la convention de l'OMVS, aucun projet susceptible de modifier 

de maniere sansible l'etat sanitaire des eaux du fleuve Senegal ne peut et~e 

execute sans avoir ete au prealable approuve par les Etats contractants, apres 

discussion et justification des oppositions eventuelles. 

Les projets entrepris jusqu'a ce jour concernent : 

- Le developpement de !'agriculture et de l'elevage. 

- Le developpement du secteur minier. Une etude de factibilite pour un 

projet d'e.xploitation desgisements de fer de la Faleme au Senega! a ete 

raalisee. D'autre part, les co~ts eleves du transport et de 1'energie 

ont rendu moins urgentes de nouvelles etudes de factibilite concernant 

les gisements de fer et de bauxite du Mali. 

- Le developpement du secteur industriel. Pour !'instant, la seule e~treprise 

operant d.ans le bassin est la Compagnie sucriere senegalaise (CSS) a 
Richard Toll qui exploite 8 000 hectares de canne a sucre. Les phases 

ulterieures de developpement ~ndustriel comporteront l'implantation d'agro­

industrieR (rizieres, raffinerie& de sucre, fabriques de concentre de 

tomates, etc.) et la cimenterie de Damou (Fayes). 
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3. Baie de Hann 

Les chercheurs du CRODT a.f'firment que la ba.ie:: d.:: rr~ ne prese-"?.te p:'l!': pour lt. 

moment de symptomes importants d'eutrophisatiun. 

Il y a chaque annee dans la baie, notamm~t avant la saison des pluies, une 

prePence importante d'algues arrachees au fond marin. Selon le CRODT, elle serait 

causee par des conditions naturelles {courants, morphologie de la cote, changements 

de temperature, etc.). 

D'autre pa.rt, d.ifferentes sources indiqu.ent qu'on peut souvent trouver des 

qu.antites relativement grandes de poissons morts d.ans les eaux de la baie de Hann, 

notamment les jours ou les vents sont faibles, et d.ans la zone proche de la digue 

de Bel Air. 

Les chercheurs du CRODT et les responsables du programme COPACE ne semblent 

pas considerer ceci comme un r-.Jienomene permanent ou grave. 

11 semble qu.'il y ait toujours Wle grande abond.ance de poissons sur la cote 

de la baie, notamment dans les zones proches de certaines decharges riches en 

substances nutritives. Les poissons morts pourraient etre simplement des dechets 

de la peche, qui serait normale dans la zone du port. 

4. Tourisme 

Le tourisme est Wle industrie en plein developpement au Senegal, particulie­

rement d.ans la zone de la presqu.'ile du Cap-Vert. 

Un plan directeur projette l'installation de 30 000 lits a long terme a la 

Petite Cote, situee au sud de la ville de Dakar. Pour le moment, une etude de 

marche prevoit l'installation de 6 000 lits d'ici a 1990. On a egalement prevu 

l'etablissement de zones touristiques sur toute la zone c8tiere du pays dans un 

proche avenir1 notamment a la Petite Cote, a la Casamance et a Saint-Louis. 

D. Oceanographie 

Des etudes oceanographiques sont menees regulierement par le Centre de 

recherches oceanographiques de Dalcar-Thiaroye (CRODT), notamment en ce qui 

concerne les condHions physiques et chim~.qu.es des ea.ux de la zone cotiere de la 

presqu'ile du Cap-Vert, ainsi que la flore aquatiqu.e. Le niveau d'oxygenation 

des eau.x serait normal (6 a 7 mgr/lit). 
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Le CRODT a realise des etudes de courants ma.rins et a. analyse l'influence 

des vents sur les courants. Dans la baie de Rann, 1~£ cuw.ra::.tc sent faibl~s 
mais les vents vont regulierement de la cote vers la. mer, provoquant un mouvement 

lent et continu des ea.ux du fond de la mer vers la. cote alors que les ea.ux 

superficielles vont de la c8te vers la mer. 

Des etudes sur les courants marins ont ete aus~i real.isees par le Bureau 

d'etudes qui a prepare un rapport sur le systeme d'egouts de Dakar pour l 'OMS et 

qui a indique les points les plus appropries pour le rejet des egouts en mer 

(voir II B). 
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III. CONCLUSIONS El' RECOMMANDATIONS 

A. Conclusions 

1. Une part importante des dechets industriels deverses en mer et presentant 

des caracteristiques poll1.lailtes est localisee dans la presqu'ile du Cap-Vert ou 

se trouve la ville de Dakar, plu~ particulierement dans la zone du port, la baie 

de Hann et la plage de Thiaroye jusqu'a Rufisque ou les concentrations sont 

significatives. 

2. Les dechets sont principa.lement organiques a DB05 et DCO elevees avec une 

importante quantite de matieres en suspension. On y trouve aussi des hydro­

carbures, des huiles et matieres grasses et une petite quantite d'autres polluants 

chimiques. Des rejets d'eaux de refroidissement provoquent une pollution thermique 

difficilement evaluable. 

3. Seule la nouvelle Zone franche industrielle (avec une tres petite quantite 

i'industries qui sont pratiquement non polluantes) aura en 1980 une station 

d'epuration avec traitement secondaire complPt. La raffinerie ie la SAR est 

equipee d'un API. Pour le reste de l'industrie 1 on ne trouve que ~elques 

installations reduites de decantation sans entretien adequat. La plupart des 

usines n'a pas de systeme de traitement ni de pretraitement. 

4. La plupart des egouts de la vil~e ie Dakar sont pour le moment deverses 

directement en mer par plusieurs conduits situes le long de la cote de la 

presqu'ile du Cap-Vert sans traitement prealable, provoquant une pollution 

bacteriologique importante. Un plan directeur prevoit un programme d'assainis­

sement par etapes. La meme situation se presente pour les egouts des principales 

villes cotieres du pays. 

5. La quantite de matieres organiqu~s contenues dans les dechets industriels est 

comparable a la quanti te de matieres 01·ganiques dechargee par les egouts de la 

ville de Dakar. 

6. Dans la baie de Hann, on constate annuellement (notamment avant la saison 

des plu~es) une presence importante d'algues arrachees au fond marin. Cependant, 

les conditions generales de la baie seraient pour le moment normales (presence 

d'02 dissous, temperature, DB05, etc.) et il n'y aurait pas de symptomes 

d'P.utrophisation. 

La presence de poissons morts dans les eaux de ia baie provoque a.ussi une 

certaine perplexite malgre une explication possible suiva.nt laquelle ils 

proviendraient des operations nol'T'lales de pecne. 
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7. Des etudes oceanographiques sont conduites regulierement par le Centre de 

recherches oceanographiques de Dakar-Thiaroye, y compris certaines etudes sur les 

courants marins~ 

Des etudes sur les courants marins ont ete egalement realisees par le Bureau 

d'etudes qui a prepare un rapport concernant le plan directeur des egouts de Dakar. 

Une etude sur la concentration de mercure a ete conduite a l'Universite de Dakar. 

8. Dans la zone du port, on peut observer la presence permanente d'hydrocar\--:.ires 

causes principalement par les activites portuaires. L'equipement destine a 
recueillir et a separer ces hydrocarbures est inadequat. 

Des hydroca··bures sont egalement deverses en mer avec les egouts ciEo la ville 

et avec certains dechets ind.ustriels, dus au manque complet de systemes de 

retention d.ans les stations de service et dans les usines. 

U!le certaine quantite d'hydrocarbures, provenant des vidanges des ., ;utes des 

bateaux (notamment petroliers) off-shore, arrive aus~i reg-·lierement sur les 

plages, sans cependant causer une pollution importante. 

9. Les instances de planification du gouvernement prevoien~ ~e promouvoir la 

decentralisation de l'industrie. Cepend.ant, une augmentation de la qua.ntite des 

usines est probable a court et moyen tenne dans la zone de la baie de Hann ou 

les conditions d'implantation et l'infrastructure sont les plus favorables 

(terrains, eau, energie, communications, main-d'oeuvre). 

Ceci produira sans doute une augmentation des decharges polluantes. 

10. Diverses institutions officielles s'occupent des problemes ie l'environ­

nement, notamment la Direction de l'environnement, la Direction de l'assainissement, 

le Ministere de la sante, la SONEES et le Service d'hygiene du Cap-Vert. 

Cepend.ant, il n'existe pas d'organisme de controle pour le moment, et on compte 

seulement des laboratoireq d'analyses prives. 

11. Il existe, au Senegal, une legislation relative aux dechets industriels 

qui ser~ prochainement renouvelee avec la presentation a l'Assemblee nationale 

d'un Code de l'eau, un Code de l'environnement et un Code de l'assainissement 

(en preparation). Des norrnes techniques correspondant aux exigences des 

nouveaux codes sont en preparation. On peut prevoir qu'un organisme de controle 

~es dechets industriels et un laboratoire specialise seront organises dans les 

prochaines annees. 

La materialisation de ces efforts unie a la preparation technique specifique 

des cad.res (notamment en genie sanitaire) et a l'equipement des institutions de 

recherche scientifique devrait donner au Senegal la possibilite de detecter, 

controler et reduire les problemes de pollution marine existants et d'eviter, dans 

la mesure du possible, les problemes futurs. 
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B. Recommandations 

A.fin que leS etablissementS existantS et laz ~C~Vea11T P.tablissementS SOient 

sensibilises a la lutte centre la pollution des eaux et prennent les mesures 

necessaires a la protection de l'environnement, il est a recommander au gouvernement • 

que 
1. Des normes detaillees reglementar:t les caracteristiques physiques, 

chimiques et biologiques des eaux de dechet soient adoptees le plus rapidement 

possible; 
2. Des services techniques (laboratoires, groupes d'experts professionnels) 

soient etablis de fa9on que le ou les ministeres competents puissent controler 

efficacement les eaux residuaires et applique:--t s'il y a lieu, des sanctions ou 

des amendes. 
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Annexe I 

LISTE DES PERSONNALI'l'ES RENCONTREES 

Ministere du plan et de la coop!ration 

K. Pierre Castell& 

Ministere de l'urbanisme1 de l'habitat et de l'environnement 

M. A. Diop, Directeur 

Ministere du developpement industriel et de l'artisanat 

Direction de l'industrie 

M. Yoro De, Directeur ad.joint 

K. Sal iou Diop 

Ministere de l'equipement 

Direction de l'assainissement 

M. Amadou Diaw, Directeur 

M. Birama Ndiaye 

Direction de la marine marchande 

M. Boissy, Directeur 

Direction du port autonome de Dakar 

M. Abd.oulaye Diouf 1 Directel.<I" 

Secretariat d'Etat au tourisme 

M~ Dime, Directeur du cabinet 

M. Malick Ndiaye, Directeur general de la Societe d' amenage:nent de 
la Petite Cote 

NATIONS UNIES 

Organisation mondiale de la sante, OMS 

Dr. Elom Ntouzoo 

M. Lean Dubus, consultant 

M. Jacques Dubreuil 

M. Riccardo Rossi-Ricci 

COPACE, Comite de peches pour l'Atlantigue Centre-Est 

M. Georges Everett 

M. Michel Savini, conseiller juridique 
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Administration de la Zone tranche industrielle 

Pi. Abd.ounaiunane Dia, Adml.llistrateur 

UNYSINDI 

M. Boder 

SONEES, Societe nationale des exploitations des eaux du Senega1 

M. Mamdemba Camara, Chef de la Division de·l'assainissement 

Service d'hlgiene du CaicVert 

Dr. Zacharias Toure, Directeur 

Secretariat d'Etat a ia recherche scientifique 

M. Coly, Directeur de cabinet 

X. Jladie11I& Diouf, Directeur de l'innovation et du progres technologiqu.e 

M. Louis Sauger, Directeur des recherches agricoles et agro-ind.ustrielles 

Centre de recherches oceanographiques de Dakar-Thiaroye 

K. Gallardo 

Universite de Dakar - Faculte de medecine 

Prof. Gras, Laboratoire de chimie analytique et toxicologie 
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